
• Marie promet que Bernadette sera heureuse, 
non pas dans ce monde, mais dans l’autre.

• Saint Maximilien montre ste Bernadette  
Soubirous comme l'exemple d'une personne en-
tièrement dévouée à Marie, et capable de souffrir 
énormément pour Dieu et notre Mère du Ciel. 

Saint Maximilien présente sainte 
Bernadette comme modèle pour les 
Chevaliers de l'Immaculée.

La vie de

sainte Bernadette 
• Bernadette Soubirous naît à Lourdes (France), le 

7 janvier 1844 (exactement 50 ans avant la naissance de saint 
Maximilien Kolbe — le 7 janvier 1894).

•A partir de l’âge de six ans, elle présente des symptômes 
d’une maladie pulmonaire qui deviendra une affection 
chronique (une ressemblance avec st Maximilien qui avait 
la tuberculose).

•A l'âge de treize ans, elle est envoyée chez sa mère nourricière. 
La petite Bernadette se rend utile en travaillant dans la maison 
et dans les champs. Elle a une vie solitaire. Sa plus grande 
souffrance est de ne pas avoir encore fait sa première sainte 
Communion et elle attendait ardemment ce jour-là.

•Lorsque Bernadette retourne à Lourdes, elle est admise 
à l'école de jour, dirigée par les sœurs de la Charité et continue 
de préparer sa première communion avec l’abbé Pomian.

•Du 11 février au 16 juillet 1858, dans la grotte de 
Massabielle à Lourdes, Notre-Dame apparut à Bernadette, 
alors âgée de 14 ans.

•Les sœurs de la Charité de Nevers, qui dirigent un hôpital 
à Lourdes, offrent de prendre soin de Bernadette, dont la santé 
est très affaiblie. Elle y vit de seize à vingt-deux ans.

•Le 8 juillet 1866, Bernadette entre au noviciat des sœurs 
de la Charité, à Nevers.

•Après douze ans d’une vie religieuse exemplaire, elle fait 
ses vœux perpétuels le 22 septembre 1878. Peu de jours après 
sa consécration définitive et solennelle à Dieu, elle est obligée 
de se rendre à l'infirmerie, où elle reste jusqu'à sa mort.

•Le 12 décembre 1878, sœur Marie Bernard (comme elle 
est connue à l'époque) fait un dernier et solennel témoignage 
sur les merveilles que la Vierge Immaculée lui avait révélées 
à  la grotte, devant les représentants des évêques de Tarbes 
et de Nevers, en présence du Supérieur général de la 
Congrégation de Nevers et de son conseil.

•Elle meurt le 16 avril 1879, à l'âge de 35 ans. Son corps 
n’est ni embaumé ni spécialement traité et demeure intact 
aujourd’hui encore, il repose dans la chapelle du couvent des 
sœurs de la Charité à Nevers.

•Le 8 décembre 1933, Bernadette est canonisée par le 
pape Pie XI. Sa fête annuelle est le 16 avril. En France, elle est 
célébrée le 18 février, date de la troisième apparition, lorsque 
Notre-Dame lui parle pour la première fois.

Un exemplaire 
pour les Chevaliers 
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La simplicité 
d’une 

âme pure

      Sainte
Bernadette



•Au moment des visions qu'elle vit à Massabielle, 
Bernadette révèle deux aspects de son caractère. 
Humblement consciente de la pauvreté de sa 
famille et de son propre retard intellectuel, elle est 
extrêmement modeste et respectueuse à sa façon. 
De même elle était invariablement franche, honnête 
et directe lors de l'entrevue.

•Bernadette a une foi simple en Dieu. C'est typique 
chez elle, quand elle voit la Dame dans la grotte 
pour la première fois, elle sort instinctivement son 
chapelet et commence à prier. 

•Lorsque l'évêque de Nevers lui propose d'entrer 
dans un couvent, elle regrette qu'en plus d'être 
toujours malade, elle est trop pauvre pour fournir 
la dot, ajoutant : « De plus, je ne connais rien et je 
ne suis bonne à rien. »

• Après les apparitions, Bernadette parle toujours 
d’elle comme « le balai placé derrière la porte, 
une fois qu'il a été utilisé ».

• Quand la Révérende 
Mère de Nevers lui 
demande à l’admission  : 
« Que pouvez-vous faire ? », 
sa seule réponse est :  
« Rien de très bien. »

• Son grand réconfort 
est de savoir qu'elle vit 
dans une intimité proche 
avec Jésus, dont l'amour ne 
connaît pas de limites. « Il 
me suffit », dit-elle un jour.

•Bernadette ne se plaint jamais de la sévérité de 
la maîtresse des novices. « Elle a raison — je suis 
orgueilleuse — je dois travailler pour essayer de 
m'améliorer. »

•Ses derniers mots sont : « Priez pour moi, 
pauvre pécheur, pauvre pécheur, pauvre 
pécheur ! »

Simplicité et humilité Notre-Dame dans la grotte Sacrifices de l'âme
• Lorsque Bernadette quitte Lourdes pour entrer 

dans le couvent, elle regarde la grotte pour la dernière 
fois et marche rapidement vers la ville. Les sœurs lui 
demandent pourquoi elle est si émue, et si elle ne 
sait pas que la Sainte Vierge est sa mère partout. Elle 
répond : « Oui, je le sais, mais 

mon Ciel est la grotte de Lourdes.

• Avant la mort de sœur Marie Bernard, le démon 
attaque son âme avec des tortures de la conscience, 
qui sont comme les tourments de l'enfer pour les 
âmes généreuses qui s'offrent comme victimes 
des péchés du monde. Elle n'a jamais oublié la 
recommandation de Marie, dans la grotte, de prier 
pour les pécheurs et de faire pénitence pour eux. 

• La Semaine sainte de 1879 arrive, et avec elle 
une part dans les souffrances de son Maître. « Que 
feras-tu à Pâques ? » lui demande quelqu'un. Elle 
répond : « Ma passion durera jusqu' à la mort. »

• Le mercredi de la semaine de Pâques, le diable 
la tente violemment, comme il avait tourmenté les 
saints de Dieu. On l'entend dire plusieurs fois : « Va-
t’en Satan ! » Elle confie à son directeur spirituel 
que lorsqu'elle prononce le nom de Jésus, toutes ses 
craintes face aux attaques du diable disparaissent. 

• Une sœur qui l'accompagne avant la mort lui 
dit : « Je demanderai à notre Mère Immaculée de 
vous consoler. » Elle répond : « Non, non pas de 
consolation, mais de la force et de la patience. »

• Le pape Pie X déclare : « Cette vie peut se résumer 
en trois phrases : Bernadette a été fidèle à sa mission, 
elle a été humble dans la gloire et elle a été vaillante 
dans l'épreuve. »

• Le calice de la souffrance amère lui fut offert, et 
elle buvait profondément. Comme tous les fidèles 
serviteurs de Dieu, elle avait sa part de la Croix. La 
couronne suivit. La promesse de Marie s'est réalisée, 
et elle a depuis longtemps rendu Bernadette 
heureuse dans le Royaume de son Maître.

• Bernadette a souvent déploré le fait que trop 
de gens aiment à parcourir la surface des choses. 
Sur les apparitions elle fait remarquer : 

Je voudrais que l'accent soit mis sur 
l'apparition au cours de laquelle la Sainte 
Vierge déclare son identité : l'Immaculée 
Conception.


